
Opposition municipale

ESPACE OUVERT À L’EXPRESSION DES ÉLUS DU CONSEIL MUNICIPAL
LES TEXTES PUBLIÉS ENGAGENT LA SEULE RESPONSABILITÉ DE LEURS AUTEURS

Élu·e·s Malakoff Plurielle > 3 élu·e·s
Gestion hasardeuse  
de l’argent public 
À Malakoff, la communication est devenue une 
priorité budgétaire bien plus visible que l’entretien 
des rues ou la rénovation des équipements publics. 
Difficile de ne pas remarquer les publications de 
la Ville, les campagnes d’affichage, les vidéos dif-
fusées sur les réseaux sociaux et les pages entières 
du journal municipal valorisant sans relâche l’action 
de la majorité. Mais derrière cette profusion 
d’images bien cadrées se cache une réalité plus 
préoccupante : une gestion contestable de l’argent 
public, au profit de la communication politique.
Un exemple frappant : la création de l’Observatoire 
des engagements citoyens. Présenté comme un 
outil de transparence démocratique, il s’agit en 
réalité d’un site vitrine qui compile des engage-
ments souvent flous et difficilement mesurables 
dans un but assumé de promotion. Son utilité 
concrète pour les habitants est discutable, sa créa-
tion et son animation ont mobilisé des moyens 
humains et financiers non négligeable. À un an des 
prochaines élections, personne n’est dupe sur 
l’instrumentalisation évidente de ce dispositif. 
Dans le même temps, les besoins essentiels ne 
manquent pas : voirie dégradée, logements et bâ-
timents publics mal isolés, commerces insuffisants 
et peu diversifiés, des services publics en tension 
(tranquillité publique) et des projets d’envergure 
qui tardent à émerger (Barbusse). Dans un contexte 
budgétaire particulièrement tendu, la quantité 
d’argent investie dans la communication interroge. 
L’argent public n’a pas pour objet de servir à 
construire le récit flatteur d’une majorité municipale 
qui se renferme de plus en plus sur elle-même, 
mais à améliorer concrètement le quotidien de 
tous les Malakoffiots.
Il ne s’agit pas de rejeter toute communication 
municipale, mais de la contenir à un niveau raison-
nable. Il est urgent, dans ces périodes difficiles, de 
recentrer l’usager des deniers publics au service 
de l’intérêt général.

 Olivier Rajzman  
Conseiller municipal 
orajzman@yahoo.fr 

Élu·e·s France insoumise et citoyen·ne·s 
> 3 élu·e·s
Nous avions raison !
Malgré les calomnies, les insultes, les trahisons et 
le mépris, nous avions raison ! Le 9 avril dernier le 
conseil municipal de Malakoff a voté à l’unanimité 
pour désobéir à la loi concernant le remboursement 
des congés maladies des agents, en le rétablissant 
100 % au lieu de 90 % (decrété par l’État depuis le 
27 fevrier 2025).
Ce gouvernement doit arrêter de s’en prendre aux 
travailleurs, et encore plus aux travailleurs malades 
qui ne se mettent pas en arret maladie par plaisir 
mais parcequ’ils sont malades. L’objectif est de se 
soigner et de ne pas contaminer ses collègues. Les 
travailleurs font tout tourner, ils et elles font tenir 
ce pays debout, subir des leçons de morale et des 
lois toujours plus cyniques de la part de gouver-
nants grassement payés et déconnectés de la 

réalité est insupportable.
En votant pour cette délibération la majorité mu-
nicipale (PS, PCF, EELV) essaye de se racheter une 
conduite de gauche et démontre qu’en 2021 nous 
avions raison lorsque nous proposions de réelle-
ment lutter contre l’application des 1607 heures.
La lutte contre les politiques austéritaires des gou-
vernements successifs mettent le peuple dans la 
misère, la lutte ne peut s’arrêter à cette délibéra-
tion. 
La libre administration des communes doit être 
respectée.
La majorité doit maintenant s’opposer à toutes les 
coupes budgétaires demandées par le gouverne-
ment Bayrou, coupes ayant pour objectifs d’exo-
nérer un peu plus les ultras riches mais aussi pour 
donner plus d’argent pour la guerre.
«Celui qui combat peut perdre, mais celui qui ne 
combat pas a déjà perdu» disait Bertolt Brecht.
Par ailleurs en plein conseil municipal, nous avons 
été insultés de « fachos » par un soutien de la ma-
jorité présent dans le public, ce qui est inadmissible 
et scandaleux. Insultés pour avoir dit la vérité sur 
le coût exorbitant de l’imprimeur choisit par la 
majorité pour le Malakoff Infos et la campagne de 
J. Belhomme.

   Anthony Toueilles
Conseiller municipal
atoueilles@ville-malakoff.fr

Élus Renaissance Malakoff > 2 élus
Le long chemin vers 
l’inclusion !
Depuis 2020, la ville a-t-elle réellement avancé en 
matière d’accessibilité ? À voir l’état des trottoirs, la 
réponse est non. 
Trop souvent étroits, encombrés de poteaux, de 
poubelles ou autres, ils restent un parcours du com-
battant pour une personne en fauteuil roulant, une 
poussette ou un senior avec un déambulateur. L’in-
clusion urbaine est un enjeu essentiel, pourtant il 
semble relégué au second plan, sacrifié au profit 
d’autres priorités.
Pourquoi cette inertie ? Les contraintes budgétaires 
sont souvent évoquées, mais c’est avant tout une 
question de volonté politique et de conception de 
l’espace public. Trop souvent, les décisions sont 
prises sans consultation des personnes concernées, 
aboutissant à des aménagements inadaptés. L’ac-
cessibilité ne devrait pas être une option, mais une 
exigence intégrée à toute politique d’urbanisme. 
Réduire les obstacles physiques dans l’espace public, 
c’est permettre à chacun de se déplacer librement, 
en toute autonomie et en toute dignité.
Que faire ? Il est urgent d’élargir les trottoirs, de 
multiplier les rampes d’accès, de généraliser les 
revêtements antidérapants, les renouveler quand 
ils sont endommagés et d’adapter les passages 
piétons avec partout des feux rouges sonores pour 
les non-voyants et les mal voyants. Mais surtout, il 
faut cesser de concevoir la ville pour un citoyen 
standard et enfin tenir compte des réalités de tous. 
L’inclusion ne se décrète pas, elle se construit avec 
les habitants et pour eux.
Il est temps que la ville prenne ses responsabilités. 
Une ville accessible n’est pas un luxe, c’est un droit 
fondamental qui concerne tout le monde : au-
jourd’hui pour certains, demain pour nous tous.

Si vous aussi vous voulez que cela change, rejoi-
gnez-nous et inscrivez-vous sur le site du comité 
Renaissance Malakoff.

 Roger Pronesti
Conseiller municipal  
Renaissance.malakoff@gmail.com

Élu non inscrit - Malakoff Insoumise  
et Populaire  > 1 élu

Le gouvernement menace 
votre santé !
Le gouvernement a décidé de diminuer l’indem-
nisation des arrêts maladie pour les fonctionnaires 
de 100 à 90% et de baisser le plafond d’indemni-
sation dans le secteur privé de 1,8 à 1,4 SMIC. Le 
9 avril, le Conseil municipal a décidé à l’unanimité 
de s’y opposer et de maintenir à 100% l’indemni-
sation des agents malades. Nous dénonçons cette 
taxe sur les malades qui risque de faciliter la pro-
pagation des maladies au travail !
L’hôpital est également laissé à l’abandon. Dans le 
14e, l’Institut Montsouris risque de fermer pour des 
raisons budgétaires et le gouvernement ne fait 
rien. À Clichy, c’est l’Hôpital Beaujon qui est me-
nacé de fermeture par le gouvernement au nom 
du regroupement des structures. Et 17 000 lits ont 
été fermés en France entre 2017 et 2023.
Pourtant, avec le vieillissement de la population, 
les besoins ne cessent d’augmenter. La santé ne 
doit pas être sacrifiée sur l’autel budgétaire !

 Martin Vernant
Conseiller municipal  
mvernant@ville-malakoff.fr

Élu non inscrit - Malakoff citoyen > 1 élu

Pathos électoralistes !
La majorité municipale souhaite garantir une in-
demnisation à 100% des arrêts maladie pour ses 
agents, au lieu des 90% fixés par la loi, en s’appuyant 
sur le principe de libre administration des collecti-
vités. Mais pourquoi avoir choisi d’appliquer stric-
tement la loi sur les 1 607 heures et d’écarter les 
Insoumis de votre majorité ? Pourquoi, soudaine-
ment, les agents municipaux deviennent-ils votre 
priorité, alors que vous évitez de les rencontrer 
dans les rues de Malakoff ?
Votre décision semble électoraliste, davantage 
motivée par les échéances de 2027 que par la dé-
fense réelle du service public qui fait honte par 
l’usage fait des politiques. Dommage d’user l’argent 
public pour soigner votre image.
Malakoffiots, ne tombez pas dans le panneau !
Le Parti Douce France - Malakoff Citoyen vous invite 
à venir échanger avec les membres lors de la Fête 
de la Ville, les 21, 22 et 23 juin, sur son stand.

 Ange Stéphane Tauthui
Conseiller municipal  
stauthui@ville-malakoff.fr
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Majorité municipale

notre ville et de ses habitants. C’est dans ce sens 
que toute action d’aménagement est pensée avec 
la dimension locale. Ainsi, quel que soit son niveau 
social ou son âge, chacun peut faire ses courses 
à proximité. Avec un actif pour un habitant et 
l’accueil récent de belles entreprises, la ville peut 
s’enorgueillir de son développement économique 
à son image : diversifié, dynamique et innovant.

 Corinne Parmentier
Adjointe à la maire chargée du 
Développement économique, du commerce, 
de l’artisanat, de l’économie sociale solidaire 
et circulaire
Conseillère Territoriale
cparmentier@ville-malakoff.fr

Élus Nouveau souffle 
> 2 élus

La diversité nécessaire des 
associations à Malakoff 
L’importance des associations réside dans leur 
capacité à compléter l’action publique. En tant 
qu’organisations de droit privé, elles bénéficient 
d’une grande flexibilité et sont en mesure de ré-
pondre rapidement aux initiatives citoyennes. Elles 
jouent un rôle essentiel dans la cohésion sociale, 
l’innovation et la participation citoyenne. Cette 
complémentarité avec les collectivités publiques 
enrichit le tissu social et renforce la démocratie 
locale. À Malakoff, cette réalité se manifeste de 
manière particulièrement tangible grâce à un sou-
tien municipal fort et engagé.
Par le biais de ses subventions, la ville de Malakoff 
accompagne une multitude d’associations œuvrant 
dans des domaines variés : sport, culture, jeunesse, 
solidarité, etc. Ce soutien, essentiel, ne se limite 
pas à l’octroi de subventions. La municipalité ac-
compagne les associations dans leur montée en 
compétences, leur structuration et leur profession-
nalisation. Elles sont par ailleurs fréquemment 
associées aux projets ou évènements municipaux.
La transparence et la rigueur dans la gestion des 
fonds publics sont indispensables. Ainsi, les struc-
tures bénéficiaires transmettent l’ensemble des 
documents requis, notamment le nombre d’adhé-
rents ou de bénéficiaires, un indicateur clé pour 
évaluer l’impact des subventions accordées. La 
recherche d’un travail collectif entre associations 
est également primordiale. Le CLVA, instance par-
ticipative créée pour renforcer le dialogue entre la 
ville et les associations, est mobilisé dans cette 
perspective.
Le tissu associatif représente un atout majeur pour 
le dynamisme et l’attractivité de Malakoff. Conti-
nuons d’encourager et de valoriser ce tissu asso-
ciatif, garant de notre vitalité collective. Faisons 
de Malakoff une ville où chaque habitant trouve sa 
place et où l’innovation sociale et culturelle est au 
cœur de notre quotidien.

 Loic Courteille
Conseiller municipal 
lcourteille@ville-malakoff.fr 

et complotiste, les paroles de haine prolifèrent 
et les voix progressistes sont peu à peu effacées 
des principales plates-formes. Plus que jamais, 
l’éducation au numérique de la population de-
vient un enjeu de salubrité publique.
Dans ce jeu trouble, l’indépendance des collec-
tivités territoriales vis-à-vis des GAFAM devient 
une nécessité et pas seulement un choix. Le 
changement est non seulement possible, mais 
il devient urgent. C’est ce à quoi s’emploient les 
équipes de la mairie, en interne bien sûr avec les 
efforts dela DSI et dela Direction Générale, mais 
aussi auprès des publics de notre ville.
En mars, le Numérikoff fut l’occasion d’une table 
ronde à l’espace Pierre-Valette, avec quatre per-
sonnalités pour faire le point sur les menaces 
que font peser les réseaux sociaux sur le débat 
démocratique et les outils pour s’en libérer. Des 
représentants de Mediapart, de la revue Epsiloon, 
de l’association pour la promotion des logiciels 
libres (APRIL) et du réseau social Mastodon ont 
échangé points de vue et analyses.
Les Écologistes sont en première ligne sur ces 
questions, retrouvez nos contributions sur notre 
site www.malakoff2026.fr !
« La souris ? Qu’est-ce que l’on appelle la souris ? » 
Jacques Chirac, 1996

 Grégory Gutierez
Conseiller municipal délégué Numérique  
et Citoyenneté 
ggutierez@ville-malakoff.fr

Élu·e·s Groupe Socialiste/Place publique
> 4 élu·e·s
Un maillon essentiel  
de notre ville
Face aux mutations profondes auxquelles sont 
confrontés les métiers des commerçants et des 
artisans, telles que les innovations numériques et 
technologiques, les enjeux environnementaux et 
l’émergence de nouveaux services, une série d’ou-
tils concrets a été mise en place dans le cadre 
d’une politique cohérente de revitalisation et de 
préservation du commerce et de l’artisanat.
Le Plan Local d’Urbanisme (PLUI), ainsi que des 
opérations de portage foncier, permettent d’im-
planter des commerces diversifiés en centre-ville, 
notamment via des locaux temporaires à loyers 
modérés. Un travail systématique a été réalisé 
pour optimiser l’utilisation des espaces en réha-
bilitation, en y intégrant des activités variées. 
Ainsi, le « Toboggan » s’est ajouté à la liste des 
lieux accueillant, à moindre coût, une trentaine de 
porteurs de projets, leur offrant l’opportunité de 
consolider leur modèle économique et de créer 
des synergies avant de s’implanter de manière 
plus pérenne.
Dernièrement, la ville a exercé son droit de 
préemption dans le cadre d’une stratégie com-
merciale repensée et cohérente pour notre centre-
ville, afin d’orienter la destination commerciale. 
Par ailleurs, un travail de fond est mené pour le 
réaménagement du quartier Barbusse, avec une 
proposition d’accompagnement des commerces 
existants, tout en renforçant l’activité économique 
et en créant, à terme, une polarité de proximité.
Le commerce joue un rôle essentiel dans la vie de 

Élu·e·s du groupe Malakoff en commun, 
communistes et citoyen·ne·s  > 16 élu·e·s
Osons la culture de paix !
Nous commémorons ce mois-ci le 80e anniversaire 
de la capitulation de l’Allemagne nazie. Nous n’ou-
blions pas que 1945 est aussi marqué par la libé-
ration des camps de concentration et d’extermi-
nation, l’horreur atomique sur le Japon et les 
massacres coloniaux en Algérie.
Notre engagement pour la paix, c’est l’ADN de 
notre ville. Du soutien aux révoltes anticoloniales 
en Afrique du Nord à la mobilisation pour la recon-
naissance de la Palestine, de la création de l’Asso-
ciation des Maires pour la Paix jusqu’à notre adhé-
sion à l’Anvita – Association nationale des villes et 
territoires accueillants, nous sommes aux côtés 
des peuples, des femmes et des hommes qui luttent 
pour leurs droits et leur indépendance.
Nous sentons, ces dernières années, souffler les 
vents mauvais du nationalisme et de la xénophobie : 
l’invasion russe en Ukraine, la réélection de Trump 
aux États-Unis, les succès de l’extrême-droite un 
peu partout en Europe, les media Bolloré en France 
qui diffusent un discours haineux et raciste… 
Ne nous faisons pas d’illusion : les discours va-t-
en-guerre, de Macron ou d’autres, servent les in-
térêts des patrons d’industrie, les financiers de 
l’armement, au détriment des politiques de soli-
darité, d’éducation et de santé. Et voilà déjà que 
le débat sur l’âge de la retraite doit s’éteindre au 
nom du réarmement de nos armées ! Voilà contre 
quoi nous ne cesserons jamais de nous mobiliser : 
la culture de paix, c’est d’abord favoriser le dialogue 
des cultures, combattre partout les tentations 
nationalistes et néocolonialistes, défendre le droit 
des peuples à disposer d’eux-mêmes.
C’est une alternative raisonnable, constructive et 
émancipatrice aux désordres structurels du capi-
talisme qui conduit toujours à l’affrontement et à 
toujours plus de misère, toujours pour les mêmes.
Au nom de toutes celles et ceux qui résistèrent à 
Malakoff pour notre liberté, voilà 80 ans, et dont 
la mémoire nous oblige, osons la culture de paix !

 Fatiha Alaudat 
Conseillère municipale déléguée  
à la Culture de paix 
falaudat@ville-malakoff.fr

Élu·e·s du groupe Les Écologistes 
Collectif EELV, Génération·s  
et citoyen·ne·s > 7 élu·e·s 
L’indépendance aux GAFAM, 
un enjeu crucial en 2025
Début 2023, nous consacrions notre tribune du 
n° 348 du Malakoff Infos aux efforts fournis par 
votre mairie pour assurer sa souveraineté numé-
rique, via plusieurs applications-métiers fondées 
sur du code ouvert et des logiciels libres, mises 
en place par notre Direction des Services d’In-
formation (DSI) et par des partenariats avec des 
entreprises françaises.
Deux ans ont passé, et le moins qu’on puisse dire 
c’est que l’année 2025 est déjà catastrophique 
sur ces thématiques. Les grandes entreprises 
américaines du web ont prêté allégeance à 
Donald Trump et à sa vision masculiniste, raciste 
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